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A quoi servent les cartes ?



1. Qu’est ce qu’une carte ?

1.1. Définition 

 « Une carte est une image plane, déformée, réduite,

simplifiée et conventionnelle de tout ou partie de la

Terre ; interprétation graphique, elle est le regard

qu’un Cartographe et une société posent sur cette

Terre. »

 Les cartes ne sont pas des calques du territoire

mais des opérations mentales, plus ou moins

instrumentalisées
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1. Qu’est ce qu’une carte ?

1.1. Définition 

[…] le regard qu’un Cartographe et une société posent

sur cette Terre. »

Afrique-Occidentale française, un groupe des 

anciennes colonies françaises en Afrique 

occidentale



 « Une carte est une image plane, déformée, réduite,

simplifiée et conventionnelle de tout ou partie de la Terre

; interprétation graphique, elle est le regard qu’un

Cartographe et une société posent sur cette Terre. »

 L’échelle =
Distance mesurée sur la carte (en cm)

Distance réelle mesurée sur le terrain (en cm)
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L’échelle =

 Grandes échelles

 1 :10 000          1 cm sur la carte représente 100 m

 1 : 25 000                                                    250 m

 Moyennes échelles

 1 : 50 000                                                    500 m

 1 : 100 000                                                  1 km

 1 : 250 000                                                  2,5 km

 Petites échelles

 1 : 1 000 000                                               10 km

 1 : 2 500 000                                               25 km

 1 : 5 000 000                                               50 km

 1 : 20 000 000                                             200 km

Distance mesurée sur la carte (en cm)

Distance réelle mesurée sur le terrain (en cm)

1. Qu’est ce qu’une carte ?
1.1. Définition 



L’échelle =
Distance mesurée sur la carte (en cm)

Distance réelle mesurée sur le terrain (en cm)

1. Qu’est ce qu’une carte ?
1.1. Définition 



 « Une carte est une image plane, déformée, réduite,

simplifiée et conventionnelle de tout ou partie de la Terre

; interprétation graphique, elle est le regard qu’un

Cartographe et une société posent sur cette Terre. »

1. Qu’est ce qu’une carte ?
1.1. Définition 



1. Qu’est ce qu’une carte ?

1.1. Définition 

Petite histoire de la cartographie…



1. Qu’est ce qu’une carte ?

1.1. Définition 

Petite histoire de la cartographie…



1. Qu’est ce qu’une carte ?

1.1. Définition 

Petite histoire de la cartographie…



1. Qu’est ce qu’une carte ?

1.1. Définition 

Petite histoire de la cartographie…



1. Qu’est ce qu’une carte ?

1.1. Définition 

Petite histoire de la cartographie…



1. Qu’est ce qu’une carte ?

1.1. Définition 

Petite histoire de la cartographie…



1. Qu’est ce qu’une carte ?

1.1. Définition 

Petite histoire de la cartographie…



1. Qu’est ce qu’une carte ?

1.1. Définition 

Petite histoire de la cartographie…



1. Qu’est ce qu’une carte ?

1.1. Définition 

Petite histoire de la cartographie…



1. Qu’est ce qu’une carte ?

1.1. Définition 

Petite histoire de la cartographie…



1. Qu’est ce qu’une carte ?

1.1. Définition 

Petite histoire de la cartographie…



1. Qu’est ce qu’une carte ?

1.1. Définition 

Petite histoire de la cartographie…



1. Qu’est ce qu’une carte ?

1.1. Définition 

Petite histoire de la cartographie…



1. Qu’est ce qu’une carte ?

1.1. Définition 

Petite histoire de la cartographie…



1. Qu’est ce qu’une carte ?

1.1. Définition 

Petite histoire de la cartographie…



1. Qu’est ce qu’une carte ?

1.1. Définition 

Petite histoire de la cartographie…



 Une méthode : conception, préparation, rédaction,

réalisation

 Une technique : nécessite la maîtrise de la sémiologie

graphique et des outils de la cartographie

1. Qu’est ce qu’une carte ?
1.2. L’art de faire des cartes 



 Une méthode :

 a) Identifier l’objectif de la carte

 b) Identifier la cible, le public, le support

 c) Identifier l’information à cartographier

 d) Identifier l’implantation et la figuration graphique

1. Qu’est ce qu’une carte ?
1.2. L’art de faire des cartes 



 … les cartes à lire  …les cartes à voir
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 …les cartes à voir et des façons différentes de les représenter
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…les cartes pour comparer … mais ATTENTION au « confunding » !

Carte des températures moyennes Carte des ventes de crème solaire

1. Qu’est ce qu’une carte ?
1.2. L’art de faire des cartes 



…les cartes pour comparer … mais ATTENTION au « confunding » !

Carte des températures moyennes Carte du prix de vente de

la plaquette de beurre

1. Qu’est ce qu’une carte ?
1.2. L’art de faire des cartes 



…les cartes pour comparer … mais ATTENTION au « confunding » !

Carte du prix de vente de la Carte des ventes de crème solaire

plaquette de beurre
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…les cartes pour comparer … mais ATTENTION au « confunding » !
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…les cartes pour

comparer … mais

ATTENTION au

« confunding » !

1. Qu’est ce 
qu’une carte ?
1.2. L’art de 
faire des cartes 



2. La sémiologie graphique
2.1. Définition

L’indispensable
du cartographe



 La sémiologie graphique a pour but de transmettre une information
correcte et d'aboutir à une image cartographique facilement
accessible

 A partir d’une information complexe, aboutir à une image graphique.

 Passer à un système de signes indépendants et possédant ses
propres lois.

 Règles de perception et de représentation d’une information dont les
objectifs sont de proposer la plus grande sélectivité

 Sélectivité = capacité d’extraire l’information représentée et de la
mémoriser rapidement.
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 II) Choix du type de carte à faire en fonction de l’analyse de

l’information

 Carte choroplète
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2. La sémiologie graphique

2.3. Choix de l’implantation

Représentation de 

l’évolution sur deux 

cartes côte à côte

Mêmes bornes de 

classes et même 

dégradé de couleur

1992 2002

Exemple: Pourcentage 

d’appartements à Santiago



 II) Choix du type de carte à faire en fonction de l’analyse de

l’information

 Carte choroplète

2. La sémiologie graphique

2.3. Choix de l’implantation

Représentation de l’évolution sur 

une seule carte

Taux de croissance de la 

population urbaine entre 1992 

et 2002 (Santiago – Chili)



 II) Choix du type de carte à faire en fonction de l’analyse de

l’information

 Carte en symboles
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 II) Choix du type de carte à faire en fonction de l’analyse de

l’information

 Carte en cercles proportionnels
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 II) Choix du type de carte à faire en fonction de l’analyse de

l’information

 Cartogrammes (des pseudos-cartes)
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 II) Choix du type de carte à faire en fonction de l’analyse de

l’information

 Cartes de réseaux/flux
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 II) Choix du type de carte à faire en fonction de l’analyse de

l’information

 Cartes de potentiel

2. La sémiologie graphique

2.3. Choix de l’implantation



 II) Choix du type de carte à faire en fonction de l’analyse de

l’information

 Carte en « camemberts »

2. La sémiologie graphique

2.3. Choix de l’implantation



 II) Choix du type de carte à faire en fonction de l’analyse de

l’information

 Carte à implantations multiples
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 II) Choix du type de carte à faire en fonction de l’analyse de

l’information

 Carte à implantations multiples

2. La sémiologie graphique

2.3. Choix de l’implantation



 Plan de 

Prévention des 

Risques de 

Fictive-sous-Bois
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Critique de cartes

(ou le musée des erreurs/ horreurs cartographiques)
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Critique de cartes

(ou le musée des erreurs/

horreurs cartographiques)

2. La sémiologie graphique
2.4. Critique 
sémiologique/cartographique



il est préférable d’utiliser des ratios, plutôt que

des valeurs absolues, en pourcentage ou en

proportion « pour 10 000 habitants » (privilégié

par l’Insee ou la Banque mondiale) pour aider le

lecteur à comprendre ces chiffres en les

rapportant à la population. Par exemple, les 813

migrants de la Normandie rapportés à la

population de la Normandie représente 2,5

migrants pour 10 000 habitants.

2. La sémiologie graphique
2.4. Critique 
sémiologique/cartographique



si les cartes sont un format très populaire et

agréable à l’œil, on conseille plus volontiers de les

réserver pour dégager des tendances. Etant donné

que le nombre de migrants est relativement égal

d’une région à l’autre, la carte ne nous apprend

rien de plus que là où sont situées les régions –

on aurait tout aussi bien pu utiliser un graphique

en barres ;

2. La sémiologie graphique
2.4. Critique 
sémiologique/cartographique



respecter les proportions : en prenant comme

base le cercle de la carte de gauche (qui indique le

chiffre de 10 000 migrants), ceux de droite

auraient dû avoir la taille des cercles corrigés (par

nous en rouge), alors qu’ils ont dans le tract des

Républicains une taille de 10 % à 30 % plus grands.

2. La sémiologie graphique
2.4. Critique 
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3. Les systèmes 
d’information 
géographique (SIG)



Aux origines des SIG

➢En 1854, John Snow analyse l'épidémie de choléra de Londres et 
en détermine les points de contamination.

informations 
localisées

qui apportent une
Information, 
permettant une prise 
de décision :

Mais pour lesquelles 
les choix de 
visualisation sont 
essentiels 



Aux origines des SIG

➢En 1854, John Snow analyse l'épidémie de choléra de Londres et 
en détermine les points de contamination.

Il note le lieu de résidence et de travail
des 578 victimes du quartier de Soho en
plaçant des pointeurs sur une carte (les
petites barres noires sur l’extrait de carte
ci-dessus). Ensuite, en étudiant cette
première cartographie épidémiologique
de l’histoire, il s’aperçoit que le nombre
de décès augmente significativement à
l’approche de la pompe à eau publique
située à Broad street. Il identifie ainsi
la source de la contamination. Le manche
de la pompe est alors retiré et l’épidémie
s’éteint dans la foulée!



Aux origines des SIG

➢En 1854, John Snow analyse l'épidémie de choléra de Londres et 
en détermine les points de contamination.

Juste à coté de la pompe incriminée, une brasserie où il
n’y a eu aucune victime. Ceci est du au fait que les
travailleurs avaient droit à une ration quotidienne de bière
gratuite et qu’ils n’avaient donc aucun besoin de boire
l’eau de la pompe. De plus le processus de fermentation
de la bière tue la bactérie du Choléra. Encore une preuve
que la bière est bonne pour la santé !



Aux origines des SIG

➢En 1854, John Snow analyse l'épidémie de choléra de Londres et 
en détermine les points de contamination.



Les systèmes d’informations géographiques

Qu’est-ce qu’un SIG ?

• Système informatique permettant, à partir de diverses sources, de
rassembler et d’organiser, de gérer, d’analyser et de combiner, d’élaborer et
de présenter des informations localisées géographiquement, contribuant
notamment à la gestion de l’espace

C’est surtout :

• Une problématique (décrire, stocker, comparer, comprendre,
communiquer, simuler..)
• Du matériel (ordinateurs, périphériques, réseaux…)
• Des logiciels (Logiciels SIG du marchés, développements spécialisés)
• Des données
• Du savoir faire



Une problématique... pour répondre à des besoins !

➢Organiser des connaissances thématiques à travers le 
territoire

➢Analyser le territoire

➢Améliorer et simplifier la communication (partenaires , 
grand public..)

➢Avoir une approche pluridisciplinaire

➢Décider

➢Prévoir, simuler, modéliser



La Géomatique

La géomatique : « l’ensemble des applications de l’informatique au traitement

des données géographiques, et en particulier à la cartographie » (Glossaire

français de cartographie). Son champ est celui du traitement de l’information

géographique, depuis l’acquisition jusqu’à la restitution, l’affichage, l’édition, la

communication des données.

La géomatique, au sens large, comprend une panoplie d’outils :

- les Systèmes d’Information Géographique = SIG (pas seulement)

- les logiciels de télédétection et de modélisation numérique

- les outils de localisation et de navigation en 2D ou 3D

- les bases de données à références spatiales…



Des données géométriques localisées pour faire de la géomatique

Des données géoréférencées toujours plus fines…

IRIS
Les communes d'au moins 10 000 habitants et la plupart des communes de 5
000 à 10 000 habitants sont découpées en IRIS. Ce découpage, maille de base
de la diffusion de statistiques infracommunales, constitue une partition du
territoire de ces communes en "quartiers" dont la population est de l'ordre de 2
000 habitants.



Des données géométriques localisées pour faire de la géomatique

Des données géoréférencées toujours plus fines…

IRIS
Les communes d'au moins 10 000 habitants et la plupart des communes de 5
000 à 10 000 habitants sont découpées en IRIS. Ce découpage, maille de base
de la diffusion de statistiques infracommunales, constitue une partition du
territoire de ces communes en "quartiers" dont la population est de l'ordre de 2
000 habitants.

ET MAINTENANT CARREAUX (200m par 200m)
http://geoconfluences.ens-lyon.fr/actualites/veille/liens/20-nouveaux-indicateurs-
insee-sur-le-geoportail

http://geoconfluences.ens-lyon.fr/actualites/veille/liens/20-nouveaux-indicateurs-insee-sur-le-geoportail


Les SIG pour décider

SIG

Réalité Données

Cartographie

Modélisation

Simulation

InformationDécision

Analyse

Mesure et 

observation

Communication

Action

Les SIG de la réalité à la décision. (Source : Carlini)
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Les problématiques courantes en SIG



Les problématiques courantes en SIG



Les problématiques courantes en SIG



Les problématiques courantes en SIG

Exemple du Syndicat mixte pour le Schéma de cohérence territoriale 
du Pays de Lorient



Les problématiques courantes en SIG

D’après vous, quels sont les critères de localisation des boutiques Starbucks ?
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Données issues de la téléphonie mobile et SIG
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Les problématiques courantes en SIG

Données issues de la téléphonie mobile et SIG



Et la cartographie … dans les SIG ? 

La cartographie n’est pas la finalité des SIG

C’est à l’utilisateur de concevoir la carte, pas au logiciel !
Respecter les règles de la sémiologie graphique (J . Bertin entre autres…)



Finalement, qu’est-ce qu’une bonne carte ?

lQUALITÉS FONDAMENTALES 
• ADÉQUATION DU PRODUIT À SA DESTINATION

• LA PRÉCISION

• L’EXACTITUDE

• LA FIABILITÉ

QUALITÉS GRAPHIQUES
• LA LISIBILITÉ

• LA SÉLECTIVITÉ

• L’ESTHÉTIQUE

CE QU’IL FAUT AVOIR A L’ESPRIT
L’essentiel est de comprendre que la carte est une construction sociale, une

représentation de la réalité non exhaustive, et que ce caractère non exhaustif de

ce qui est cartographié traduit des choix, des sélections, donc des oublis, et que

ces choix impliquent des dimensions politiques, culturelles, sociales.



Et si les cartes devenaient des œuvres d’art !
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